
A l'attention de Thierry Grain, coordonnateur « alimentons les régions » pour la Bourgogne,

le 25 Février 2010

Cher Monsieur,

J'ai  lu avec un très  grand intérêt  votre  contribution,  j'avais  déjà  pris  connaissance de votre 
initiative en consultant sur internet votre appel.

Votre approche est très complète puisqu'elle intègre la notion d'exploitation agricole durable et 
l'installation de jeunes, la consommation locale de produits de qualité, l'organisation de filières, la mise 
en place de circuits adaptés à des consommations importantes pour la restauration collective et aussi la 
pratique de maraichage et de jardinage en périphérie ou dans les agglomérations et aussi la maitrise de 
semences et enfin la maitrise foncière.

Je peux vous mettre en relief les axes de notre programme. Nous souhaitons accompagner, du 
producteur bourguignon au consommateur bourguignon,  les filières dans une démarche d'optimisation 
plus respectueuse de l'environnement en approvisionnant en circuits courts les consommateurs privés et 
les  lieux  de  restauration  collective.  La  priorité  pour  nous  semble  être  la  filière  fruits  et  légumes.

nos propositions synthétiques sont les suivantes:

– favoriser  la  mise  en  place  de  conduites  d'exploitations,  d'assolement  et  de  techniques 
culturales en adéquations avec les mesures agricoles en vigueur pour réduire l'utilisation de 
produits  phytosanitaires,  préserver  la  biodiversité,  développer  l'agriculture  biologique  et 
protéger l'eau et les milieux aquatiques.

– proposer  une  incitation  déterminante  en  faveur  de  l'orientation  et  des  réalisations  en 
agroforesterie et en priorité pour les terres superficielles des plateaux, avec un objectif de 
péreniser les zones céréalières, diminuer la pollution et améliorer la biodiversité.

– mobiliser  les  énergies  pour  favoriser  et  développer  de  façon  conséquente  des  produits 
régionaux de qualité à destination des lieux de restauration collective (approvisionner les 
cantines, restaurants d'entreprises en produits locaux avec un impact coût à la marge)



– permettre la création de réserves foncières en zones périurbaines dans l'objectif d'installer de 
jeunes maraichers et arboriculteurs dans une logique de production en circuits courts et dans 
le cadre de l'économie sociale et solidaire

–  promouvoir  l'implantation  d'entités  de  collecte,  conditionnement  et  transformation  de 
légumes en privilégiant les productions biologiques ou en conversion biologique

– développer la filière biologique pour la production locale de viande de gros animaux, de 
volailles,  de  produits  de  laiterie  et  dérivés  afin  de  satisfaire  des  commandes  publiques 
importantes

– redonner vie aux zones rurales. pour cela il faut prendre en compte le départ massif à la 
retraite dans le secteur agricole dans les 10 ans à venir. DES explotations agricoles durables 
pourront  aussi  dans  les  zones  de  campagne  s'appuyer  sur  l'agrotourisme,  l'offre  étant 
actuellement très déficitaire en Bourgogne comparée à d'autres régions

–  mettre  en  place  les  formations  et  perfectionnement  qui  permettront  à  la  profession  de 
s'adapter et orienter dans le cadre de l'insertion les jeunes vers des métiers et des activités 
valorisées

– développer une communication grand public sur le concept de consommer les produits de la 
Bourgogne

          Nous voyons que le chantier à mener est d'importance, un certain retard peut être constaté, des 
rendez  vous  sont  à  respecter  si  l'on  veut  réussir  le  cercle  vertueux  de  la  croissance  verte...

           Si vous le souhaitez je suis à votre disposition pour échanger de façon plus approfondie sur tous 
ces sujets, nous avons dans nos colistiers des compétences reconnues qui pourront contribuer à un 
échange plus nourri

Je  vous  prie  d'agréer,  Monsieur  le  coordonnateur  pour  la  Bourgogne,  l'expression  de  mes 
sentiments les meilleurs.

François DESEILLE


